
loges pour ceux qui auront bien mérité ; ils-se-
ront impudemmlenît .injustes pour ceux qui nc
favoriseront pas leur opinion, lecu's intürets, ou

leurs paSsiois. Voilà la tactique des tclienemis
de 1glise plus oouImoinus êdéguisée.C'est Cn vain
que tous iosplotils philosophes canadiensse pro-

amenit bons cathl.iques,cn cri géliéral les ac-
cuse du cilonltraire. On voit qu'ils se sont imâ·-

gcnés que l'glis cbarrait le chemlin âlcrs idées
politiques, et,qu'en ce cs ils se sont lit: " Dé-
truisons le cathlicism,"-sans penser à ce
qu'ils mettraient à sa place.

CORRElUSPONDANCE.

MFSSIrUOS t.ES RDACTEURs,

La manie d'n boyer contre la soutane semble
être de venue àla monde.An ton et à l'allure quec
prennent certains organes de la presse pré-
tendue léiocratilue, ue chose nous parait
évidente ; cest que les nissionnaires du pro-
grès social sont animés des intentions les pl Is
pures civers le clergé c,îatholiqpie lii Canada,
en voulant le rmetier aux mours destemps
qu'ils d pelent l'ge d'or de PEglise.Ct âge
<lor con prend l'espace de teinps quni s'écroula
de puis la prédication des apôtres jusqu'aui rè-
gne de Constanîtini. Cet âge ortin repartut
.ussi en France vers la fin di 18e siècle, gràce
aus hommes qui gouverniaient alors ce bean

ays L'Eglise catholi ne sibit e core nain-
e-IcaIt le réginie de âge l'or en Pologne, CI
Russie. tn Chine et nu Jaipon. Nos uîtrà-pro-
gressistes., sont remplis de rage et d'indigna-
lion le voir .e gl'éIise du ndiCainda ne jowit

pn:cs (lii ièe bonheur 41ue relle de l. Chincî.
L'inîtenî ion de ces ni.r-ssclirs est Iîbonnle, nuém-
ritoire.d igne de loualige et de ré'ompenses.
Cependant pour que la postérité dise qu'unc
hconme a bien mérité dc la patrie, les lionnles
iitontions ne snllciiet pas; il faut di's actions
et de.s aciions irraide.s et vigureuses. Ce

n'est pas p de chose que deruniener l'glise
à soI fge d'or. Il huit trou ver% des persinna-
gesI îruîrs à remplir les différeiis rlbs exigés

:pocr la mise nc sc e lit grand dra.ne qii
fut offert aux Veux du imonde durant les pre-

miers siècles di l christianisme. Qui veut la:
fin doit oiu loir 'es moyens : pour donner à
l'église sou âge d'or, il fauitt troliver des niar-
t' rs et des bourreaux. Les imartyrs nous sa-
vons ou les prendre-où les trocuver. Ceux
qui par dévoiement pour leurs frères en J.
C. s'e xposeit volonitairileit à ll'action du ty-

phu111s et dii t.ioléra, saunreit dans l'oceaeïion
trovrer assez d'crii poar braver 'auclacei

d'ti. vdra éuirs n hoIme :lî progrès.
Mais ls victiies ne su fsentpa. ii faut des
sacri(icateus irs pour immoler ces victimes.Quel
est cecliii de nos comp:triotes qui s sentirait
dc taille à remplir l'oflice d'un Néron, d'unî
)ioclétien, du loespierre et d'u mianda-

rin, Chinmois! Certes ce serait f.aire iijire à ios
dénocrates (lice dle les croire capables de se
donncier.le lasse-temps le raire d(es chaiclets
avec des tètes du pr 1r:res. Mais alors que
signifie ce souveniir de 91 ôvorié avec t:mnt
de bonheur et de uatisil -tion ? Poiriui lit-..

on( de ce souvenir une épée le Damoclès sus-
pendie sur la tète di e.lergé Caniladien ? Pour-

quoi ces blâmes et ces dénigrements hlincès
coitre les priuîces protecteurs dle l'éghse;
pocirqcîui nios libres peser écimemi-î leur
bave sur la mméiîoi rU dii gran cIdConstant i. si
ce n'est I-arce qclie cet empereurn' pas suivi
les traces.de ses prédécesseurrs enî cotitnu cianit
l'âge d'>or delP'église aCmele ccésous \élroni

Nos braves déniocrates, à ce queje crois,
ie relettrociut i'éicée dans le fourreau(f (le

lorsqu'ils verrot n cieuilcc de nuls Paccom-
plissement littral de ces paroles di a i c
" ii<liqe j v.J oius envoie comme des brebis
ii milie des loups." Les brebis à dévorer

nîouis savnics où les prendre ; mais où trouver
lesoupîs? D'un tel rôle nos fréres separes n'ei

veIilent pas;car gràce au ciel le temlîps dies
gcue'rres religieuses est passé. Que ceu'ix de
gli I portent ecicore le comct de c:tholiques et

<c i se sencten t de la vociatioci à remplir les
fuictions de locups envers les p (eulrs de lé-

glhse lé 'cnt lhardiment la tête ; c tes ils
n'ont pas a rougir le leurs intentions. (;'(sI
une si belle tâche que de rtmeier 'érlise aà

son âge d'or. La mémoire de Néronr et dic
Hohe)sp ierro n'est-ellc pas ci benodictiir sur

les lèvres d la postérité pouir avoir accompli
cette meicrveille ?

Uz RtPUnLIcAN, QUAND MMtIE .

un «I Camipagnlard."
Si 011 e colilaissait pas la tactique de cor-

tains esprits. on s'étouncerait vraiccecnt ci vo-
yant le peu d'état qu'ils fonît ces îmeilleurs rai-i
sons gî'ocn eu r donnce. Nons nî'avoccs pas5 pu
mîonîter sur die plus hats toit.s, ni dbonner p1lis
d'essor a nlotre voix poucr crier à tous ceuix qui
ontdes oreilles poucr ecntecndre et <le la voloncté
piour cocmprendre, qtue : Nous étionîs les plus
sincères. pacrtisancs .d'un libéraliscmo sage et
éclairé; que niocs n'ét.ionîs les ennemenis d'auicu-
ne formîe de gonîvernemncct ;gque nious dêsi-
f.ons la liberté selon la. rel.igioni et l'ordre ;.gue

l'annjexion n'était poinît une question. à la dis-.'
cissiocn <le la quille cnous vouilionis ncocus oppo-

ser conmmeî prêtres ; queo nous sommiles acmis
sinîcères de tout vrai progrés social;.e qtcsi nouts
conmbattions nîos adversaires.c'était panrce que
chîaquti jouir ils se placent ccn dehors des limites.
quce touthlomîme religieux, ami dle l'ordre, et
eclmiré nie peut leur accorder.. Etnotus eusscocns
dit ou écrit ecILaau milciin d'nun immnccsos dé-
sert que noons n'cucssoins pîas été moins écoutés.'
Voilaqu'anîjourd'hniuinCamîpagnard vientncons
remecttrce sur le memou< terri in où nious étionis il
y a deux mois.... H provoque le clergé à io
lutte cavoc-ubc par P'organc dà unn de ses maou-
1 r s, qubii si elle W'est auecptêc", la néecssitern,
a éclairer ses concitoycîs par iun, tableau <les
àuitesdes ablus et d1os proursdu cil rgcommîe

MIELANGES .RELIGIEUX;
____________________________________ ~ ____________

si les écrivainîs ne l'avait pas traité avaut lui
mîieuix, avec phis le vérité et d'imuîptrtiatlitt
qîcu'il ne le pouru fire ltui-même... Mais je le
suppose, ftites-le; qu'en retirera ce peuple cii-
uimuliecn oqe vous plaigniez comme étant loin
des lunières.....

Que feront ces liaincises et inLterminables
querelles auc x quetions qui intressent aujour-

d'ICi le sort ldes Canadiens J?
Lst-ce le clergé oc le iniiistère responsable

qui gouverne leItysPourquoi doc ces inces-
sates d iatrilies surun pouvoir que nouis n1'avons

pats nci mains et que lious ie réclamons pas le
moins u monde. Est-ce le clergé rqui s'oppo-
se à vos plans d'ùnpatiente dnocratic, à vos
idées d'Annuecxion ? N'est-ce pas ui fuit que le
clergé n'a d'uCtres idées sur ces questions que
celles qumc pa:rtLge avec lui la presque totalité
du lîcculeli Canaudinmu l,toutes origrincs ? Nicz

locue ce fait, si vous le pouvez, à l'aide de do-
conents. Vous dites que le clergé n'est pas
libéral, qu'il est iriéré, despote etc. Cepcn-
dant le mîiristérc actuel îfaî-t-il pas ét6 tiré de
la lion ioclamplus libérale du peuple ? Et quand
est-ce cue le clergé s'est opposé à ses idées et
pirojets de rforcc ?

Le clergé n'est pas libéral, il est'arriér;
cela veut dirm, suis doute, qu'il i'appartient
pas à cette section de -libéraux qui, depuis dix-
huit mois, poussecit les peuples à les révoltes
qui ont toutes écIouté, et qui n'onît eu pour ré-
sultt que d'aggraver encore lesmauixde Phu-
miunité. Bref, inous discis pour terminer: le
clergé Caaudien marche avec l. niasse de ses
compabtiopes, pour ce qui regarde nosintérèts
locaux; et pour ce qui conucerne les aflaires cu-
ropéennes et,acn particiulier,la question d''talic.
le clergé Canahen penîse,aveeles quatregran-
des utious catholiques, que le Pupe doit être
mudépiendant, et que le mude de cette id pien-
dance, en apparence le plus exp6dienct, c'est
s sovermieté teiporelle.-Mate nant, nous

soulCettuis notre explication àåos conci toyens
nous cesserons le pltutt possible de suivre ceux
quinous attaquent, dans des discussions à perte
de vue..Cnpagnard ilapîuas besoin de pre-
texte poucr écrira comme il su propose de faire
tous les impies le font deptts longtemps.

Varietes Politiques.
SUn dle nos correspondants ions ayat aver-

tis quel la tdIiierve publiait en ce moment
une communication iitéress-ante et orin;iaiUle;
nous J'avons lice, et 1ous la retproduisoncs, lied-
salt qu'elle fera plaisir à no.:lecteurs.

(Tiré d la Minerve.)

S cune s d'e n fe r.'
. l'Editeur,2-Une ii liscrétion i'a ren-

di dernuirei ent téoin de quelquces séance.s
de notre cmus'eil iiermn ; ces d lOt pour-
raient peut-tre avoir queilruiue intérét pour vos
lecteurs :je vous les transiets tels que mon
ingrate mémoire nie les a rétrucées; vous
les publicrez si vous le jugez à propos.

Ux DAMxtP.

Scène 1.
sÀrAX.-.su.îo.-Es-rA RT .

Uneii luur /afardr est répanduc dane li salie
du conseil, oin y distingue une inmmeunse m:Lp-

Se-r.- entre av c cin ir -oibre: il coii-
dlre qkelue teinps en silence la cart' dl-

rouulé rla tchuh : ucli soirire sinistre lui
chapiù :C s'adressant à ses doux amis. no

trirmplouis pcc rtoiut. D'un 'cup <mil je viens
ce parcourir le monde : tout y est dacis le dé-

surimle tplus complet.' Les rois sont nci fuite :
leurs iilitres sont égorgés ; la caluille it
vaincu ; ceux q(ui sont à la têle dii pouvoiri
sont frces à prendre ses ordres, à exécuter
ses sulmindires et avides capies. Au nocni
le li liberté etI :l'ga1lité, les prolét:ires se

sonît shuuevés coinr les riches, ls uissants;
ils l iont pillés volés,chassés de ileurs de-

memucs. N , tdepuis au moins sixanute ans,
pareil hlieersement e s'était pas vi ; le
crédit public ruiné, 'iidustric paraiysée, le

coumerce dans li stcgatiod, le pecple pluis
pur'e, pltus miérable que jamais, les gcou-

vercnients iresqticueien baqurluroute ; encore
inue fois, réjotuussons-nouis ! viv PVener !!

no0, d'un ton paein.-Pardbon, înu Iître;
maisi de dible. je ie is crtuugem voire

joie ; votre vuî. ordliinairencit si perçante,
vous a dçc. . (l montre smur la carte.) Ne
voyez-vous donc pais Ià.das ce coin du g'lobe,
ce iays glacé, traversé par ce grand flcve,
airros partr ces lacs iuense. Avez-vous
donc cubliê comme i ious ut éhn p dacis le
dernier siécle, ain moient m me ou nous
comptimns I'ieeloper dans les ijités, le-
révolutions, les dlésastau s de la I rance, dont
il avit dépeuindui i Eh bin ! ajou'hui

encoreC certi i lis Su ints <iî ciel (miauudit4 soient-
ils di 111iSliuspofoddci-esci ers ) vont nous
I 'enclever IAciucîilion dles cou onldtiis se-

iies qei èbrantilent tocus le~ icix pays île
h'iiropîe. le Cuanadca lires pic seul est plaisible.

honreux ! Le ple y ut unie foi uirdenite à
nious dlésespliruer ; le pl us grandcu respct piocur
ses gouvernianlts, une estim pclrof'ond e pour son
clergé, uuelîuc' il ut le.s plus gr-andîes obliga-
t ious ! ccm S fritons-niO iisdloc p1îin3!ouctemi pS
gni'il jouisse d'unc .semnblablc félicitó ?
:svurs.- Cesse, Emixia, cesse <le mîe puarler

<le ce pacys : 'j'aui pr<esque~ renoncé. Astarmté
podmurraîit bieni y exciter les pcassionis de il ccl-
quces maniicvais sujet ; y causer . quelqruces trou-
bIes civils ; y armerci ponit-èirc les c.itomycns les
les ucs conître lecs unutres, maucis ucmmiecnt léra-
eineru lua foi ildu comir dle euT juecupI 1 commiuenit
le dléttrhecr cde c coutre udelî Pucn i i entoliquie,
die ce siège dle Ronme, ecntmrel nel toucs cos
cflb rt s socnicti ilns échlocue r jui sq u 'ici ?i- Au récit
des cxcamités geu ncouîs îvonis sucicitées aiii
Ponitife q~ui ycest cassis, îles nis-ères die sonî exil,
ce pceupll ni s'est-il luas senti nmu jcisqu'aui

fomd des einrailles ? ii'lec-t-il pias chauquec
jotir eni sat fhveuîr des innlinis silpliantcs vers
le ciel!? Ah ! jamîais nias pîrojets ne' réunssironil
atu mîilieud'pn teI.peuple. *

sT f:T.-Stani mcaina ton dóscspoir':je
crois que tout n'est po Mpridu. Oui, je me
cl.rge i vecic lisir dmsoilever lsc hiuies, lus

animositsn Iiouales da ils ce trop lieu roux
pays c je veux g 'c'cvi t trois mois, de téls.x-
cèt y aient été icomiîs jair sniCs.siuis. quce les
sauvages mêmes quoi pen teudr9nt Iuirter
f'réumî issent d'hiorreur, iais ce sera apeusi ri-
xio île son côté ne rm'engn'g à me seconder à
tâcher die dimiciluer lPattaichemlient de cette cia-
tion pour le Poitife lloi , et de romiprr' ce
lien qjuui fait ou te sai force.

cx ii--.le senus. je couinais tolite i diffictil-
té Ie i t àcheIlle tu veux .m'in poser,Asta ri::
mais il ne sera pas dit riut'. rix ait recuhlé le.
vanlt auicin ob'.tacl e, suitoct uetci un pit ilicIrolet
aussi nir,aussidignem s de lisa -épttionl den -
Ier. A l'<cuvre done, anis ! et vive Satanu !-
(Ils sortcnt.) . .

. . Scèune 31 .
. Lr ?dFîtES.

As rè.-.~ Rêjouui.s-ioi, Satat : not ire cuse
triomphe. Le CanadaL. tout entier -es dus
l'excilation,lia stupn r...Pai succfll sur tome lut
face le, ce pays,Ja.ildiscorde, la Icqini, li v -ri-
gecec ! Le inîîenies, e leumres y Sou à
'ordre d jour ! Le lintueînt ien e resm:'
les archives-de la prCovile'. en .gri pc iart
détr :ites; cuie magnifique bibliothèq'ue.rrór
des ci emes, devenue lui proie des lîc:1 s:
le Représeutant dle la Souiveraince iisiilii.eir-
roché, presiue uasssinP : lesdéputés lcihsses
te letur sale de délibmématios, pouruivnis, ha-

fotués par li popubilce ; les cifoyens soulevós.
race contre race, les cus contre les nut r's:
telles sont les Suvres dont j'ci à cue ghrilicr
tel est le tém onoi n de dvoei'it ruc J'ai
à imettre à ta pieds en ce moment !

sicxo.- h ! qu'est-ce q icmtout cl, A s-
tart m, coilparé à dCs exploits Les ruiue's lice
tu as faites soit des ruines imaériusl, tcu.
au pins des rtuins sociales : mius i mi. ce icu
sont rien roins que des lesmiesmorles, 'eli-
gicuises uie j'c i tsenss ! coimireant quule
honidcur dit peie eaucin reosait sur les
institutions < ie lui ont l'gci s ses pres. et
surtout sur sut foi si vive et si sincère.; voyant

qe ctte foi avait pour son appui tl, plu,;soli-
de atiachîeiîent atu siège de Pierre, je suis
remontéà a la source icièmue dlui mii, je ie
troipe. ciiduin....

STAN---Et tnI as aussit6t vigoure ueet
attaquié le poucivoir spîiritîuel lu Ponîtife ol-
lini i

icxio.-Qcetc liconnais peu, 1 0i, toci
te la finesse de mîîets ruses! Non ! si j'eussu
ninîsi commenei. mon hut eût été t-ep éî:icic'il:
Jfucrais soulevé contrme :nim .usuiu mx nua

clairvoyants. Je ie suis done cîuoinitnté tccut
<Palhordl de combattre sa sroverniuuîut npo-
celle. (je saiis <lue c'tait une que.tion oui-
verlec pour des catholiques), ct.:1ii nolhi qim'l

qucs aventuriers quie j'ai qilifis u liinoi d
peuple -romain. j'cci deminde ucrl'lialiîc ' liu
herté, dont je 'aui prétedue privée ; j'u i là-

clié d'exciter des sympathies n laveir de
nos suppôts qui ont ossassi. é Rossi. uittaqlue
le Pape dans smn pulais cui iont olIgé dI

s'en r de Roul;e : quii duis séon départ, y
ont iasacré les irêtrce. pillé tes églises et les
contivents, depuiclté ls mîcsées, les Mleris
d'art ace uirs.chefs-d'ucvre: oni is dlohur
imipts sur les richs, et f.it tremler lus mau-
vres par totu leurîmigndags et leui r ex-
cès. A voe-onSatai c;'état ciunel rude be-
sogne d'exciter la pitmi en liivcir dLe ces bri-
cenids, le ces voleurs. d ces nssassins. et le
provoquer la haine contre I-s cie s delerm
rapnes. ele leurs exactions et de leurs mt.ur-.
tre,. 'ii ceoenthint réussi auprms d iu cer.
tain nombre de dupes, qli s luiissent touijcour s

prciie aux :us mois de licert ét d'og-dité.
Pour parveir à unes fins.j': cii ioyi uel cer-

Lon journca I, rdhg épar quielq s jeunes Zci
ambitieux et ha tccis gîî'i alraiénut liii nou lu-
re ccn fort consoieraible ss eus tis leuir
pîlumeie acu service de I tise ou ils ont été
éleévs, mis quc je siuis isieiu a l:ci

p'i r li iespectivv tromuîîî e r'ucc' eti'utc
dIencrédules. de phiosophes, ccrit-frt. .. e
nie saui rut u ce dicombieicertai ch tVrts, lic

nu's avions anciennicemmit sisaàqnui
unes le unos vicimes dujouir.Ihui, et 1 ui
dormaient depîuis longemips eu Etcurolit, cocu-

vcrt'tme lia issièro. aiiuondm th sîiliot hèue
(tant ils civient hcoie le.se lotcrer :uci gnuc cia
jouirs !), ont aussi été utiles a tues Les'its.
Ces jeccunes geds y onut été fouiller dcs suplus-

ms vingt fis 'reités. des c-cl-n i i-s mt

fois repotussées. Les lifit-iu.it dos l'ailes ei-
vers la ville étemelle oui,été niéconiiuiii pr
dcx cL unue sicîcessionc Iisible et sa s ch lu

ltioi( leC douze s iels, aqué. et prései-
tée coim e illégitime et criiiielle.

(A/ Continecr.)

TEN URE SE lGNt:Uî lAii
CCssniA Es d )ums'iurncic-r cii mosîrnwi..
En c'onílbrmîité à chue.,des résohlcuicn-s Jec

l'assemnblue, dlu couurnit, ntus vouis noiticins
qu' une assemubtée des délérucs des dliffér'n tes
liar oisses dlu district cii<Iiur'cu. à Il on'tr'a. I
dancs lui maucisocn occup1cé pcai.ru pcarl'.ment.u

malcrdi, le 9 ociobrme proc< hacin. à 10 he'ure's .e .i..
No.uus votus invîitons à fluire <dbcix <lu' vils lé-
légtués, (si déjà vous.n-ce l!avez fait', i lun p cr a-
roisse, aflin que toutl dlistrict soit reldrésemté
à cette assemîbl/e. -

Nocus espmérod.s que hlianur's distrneMs ni-
vecrronit auus-i Ieu rs dcl Iucs à cette aisseu ulle.

SPour c'e veir à uuce hic'suc' <cl ttîcqustioni il
est ahsclurnient nuccssi<. ilque totus l's lué-
ressét s'ncltcedet su r q uietiju prc.jet de- loi

'q u'il coniviendl ra de soumcceure oà lua cnusidé ra-
tton-lic cocmi té quni ser a uiociui dlîurant la lira-.
chiaini sessioni..

'vn té chiarcru's parn'cette assembiióé< dle
prélpuarer ce projet de loit nocus pi ins les huer.-
sounues qui se sonut udéja <cel puóc.s cdccite quies-
lion de noons faire pari t.d îlc. ers.rcxherchi'c par
lai voic dies jounu. 'La t .cfunervè, î&7ecnir, -

le H<erald et le .Pi se fioout ti dlevoir. de
puublier toute .commm iîîcatoi ir le * hj'6t Le

pr; et deloi clevant être lis. sur l'éut en-
vr s cigneurs conice nve<rs les censi-

taireà.icîcie îcomn7?iccit joni de lapart des pre-
elQrs ir-cevne dI cnotre p:u-t la inme attention

qui' c'el le' des derciers.
TI c.41 <id dc'voir inprieuix des dlicés

q.ii qcaro, t no-ms, ssister à l'asserublée.
Notus i>Spérois que les perouicTes in efiientes

dr cha7rie paroisse. se flront iUn devoir de
donnicr comuniieation de c-etto notice aux
liihiants de lenre localits.

r.. rrsoInnes qui 'imera icnt pas à se
crviift d.- lit voie de lai press ptur ecnmuni-
q cer aveà nos,ad reseron t à rciucn dle cus,
les coiiiîîe- tions fnurc:hclps de port.

.1. 13. MlONTGENAIs, Ni. P. P. uduil.
A. Aln, Coin recSur.
f... tuerr.;, Longiîcmiui .

In a.-Runx, St..-B3rigite.
Pîrenati D.vcsos. MX. P'. P. Montrenl.

N. B. Les journax du pays snt eris de
reproduircte ett oinvocai 

iontréal 10 msept. 181-9.

Chro~nineu des g
JcnYA. -I int de pcim:itre a iJran.utfonid,

C., un unii ove:lil journl réforimîiste, qi
'appce le Herad; sucs Li.

ivi Sr sr. .'Ie-.e / ead Qucarters de
1rédlrietcin dit q<lie S. Bur., Iiénmiir, ex-

S'I ce Ieoiueit ac niviare St..,ea. Il est
acrg ar le go iverniieit dr fire un rap-

port sur soc avo a de stg er les ouvra-
Sleplus nécessars à la Iavigaion d.' cette

lciémre. Cu seri un myen direct le coni-
ilclinloiur a<vecIlC a ii ,,i.

.eI ucuau.-T parait qu i' l'Assem>léec
dui concsich général i u :rîeauiî ho. -I. B ctrlc
cle Quétber a t: él Bonilii-r-Guéial. Teut
l'"ico e aplauhdia cete cniation :c'est

cnli choix qui ulontre 'excellent espr t di Bar-
<au et q iprouve que dnns ses as.enblees
e.st le mérite seul quim r'çoi1t l-s suffege.

.ecIne r.E t..%c se. r ERIE.--es lctîeurs s
oui ict. sans douite des paroles du Pilot

uie i'aitémes ans ma dernière cluonique.aic
sujet du Lau St. Pierre. Dans.om numéro de

Iour L i l ici'jornralContiientîilnle COrres-
pcucci~qui Iporte lice le Cliual il -oit rm

plit et iquiil ftl rauI l'aua doiiner îpour ie s 'oc-
ciper( Ine du cheal uet . Pour ia part,
.'cl y p1ossibilitó aI terminer convena<eCment

l clcuial idroit. il Ie sc q'aon devrait ta:
cher de fltr uprociteres ~;70 00qui y ont ét

oDas le rs cotraiires. pil ce fidrat
l'as ue croiser lei liras. maius ftire (liceiquce cho-

so lie boi chtiti en'cal actueci.
.c rc.-issjomunau.xl uisent qe Ccle M-

ior GicncéruRowan doit deVscenîdri à Quélbec
pour y passer la garnison cc lrvue le 25 d"t

U. Fo' it iNsTO.- . Joseph Cauichiouî
pulblie ci ce ilcuiuctit uhi us le J.jItun/ 1 duQ'eè-
bec le' éctle suctvoyagre <lis lh icit-Ctt-

1cad- . J yremîairque e passuge su ivnut qui
troii'uauvo llccictl ~''diuilmachlruiicî <e:

mAest de h-lville r(icgstoic). <t-il, etsé-
1cciré d'elle par l i rivière C Iiraruoî,
sur une élé-ation î l':cne eccicciue île i joi..;c. est
le Fort, de solide construction en Iierre, s,
terinaiiunt rci dracn guiaireieit en talus et
zoupé latéralement dans le seuls vcsrticni pai
des tranchés pîrofonuds qtui aboutissent à au-
tacit le touirs. Ces ouvrages seu-t protegés

ar de forcmidabie~ tors enpierre de taille.
dont. la base est danls Il'eau , et..pii.se -oistruci-

saut a] lPho rqu'il est.1Ctsten t qu2 l./Lage-
têrrele neon oicgu pr "u:o--e à albiu.n/onner /c Ccaicad!
dci imloins sais Lcoupi lérir. C'est. Cn face le
ces tours et(l i ot que d(Ile lih it la conveiî-
tioi de la ligie, et c'est probablCliment la iue
<le ces apparei do guerri qui u;te I c
vaniteulais let'ciur ineiiccxiolistes, à l'avait-
tuigu'le Ila uYaiué I uit-iniiqiii.''

cc-roun4. -Les hinorables Tchi. Caroi et
Ca muroc aStL rri cés à Montréal o l ii -r-

L.Es FiNASCE DU cANAD..-S tories, rqicî
jiuI.ici flont tou eii eux pour rcuincer- le crédit

du pays, unt irtnd i gcn M. iincks ne réus
sirait pas dans :t umission ei Anuleterre- et
Je cscite on les a vitu proceccer par c s rues de

u.cutrél lc orah'de 'incendie. ls espé-
raient par là ell'rayVr les capitalliîstes ugtuiglis
et euip huirin M ihinks d'smef uer un ci-
pennt. .ai leurs cmeciuions n'ont seuil
à rien, et ii iitecanuit oiiO tar goucvernellenit se
trouve i ttat de Iirl: pleincment honneur à
ses afires. Les ie en sonit ic tpeuc hn.i-
liés et mléconcteints, et ils veiileit iailitenant
'ss'ayer d'iln cautre ruse.1lspretednt que eS

r"'euis :le la prii ce pîoîr h.es trois mois (i-
uIisaunit au nmois de juillet ont d clétucr bien fui.
bles. puisqu'il nl'ee a ps été publiéé d'état.
Mais sur ce joit coini sui le rcst , ils sont

eu dil.ict. Le ministère a livr e&et étt ai
cubbe, et il appeitrt qluei les reveniuis piour ces

troîis ucîcis soiit îde '( cilleIcîuis pIcs Ibri, <îui
eeux des t ris mincs ccrrespondanuts tic I 'cinuec'
dîeruiière ! tic sor te ricu voilà ces cherr, loynu:
ccctoneó<~ ecrce sur u c.inît.

Lt: iouvrEns'ExcNT --Ccrtacins joîunaux anu-
ti- ibirauix on t été luîien enc pein dC<e savir i

poututu lc crouverunemîcnt a Iii t aunnonîcer
clcu'i n'avaîit lus de lettres <de change à cen-
dre'. is oict tard quce c'était unce piretuve ic'il

trnissait le pays oui dui moins uue ses aiffauires
icianicièrcs.ci Anugleterrce cn'étunienît pas bîiu'u
bionn es. Qu'ils se' rcassucrent nietaumcoins :Ica

ra:ison <le l'avis <lur go0uvernceent p>roice
c î' aant besoîin d'argent pioucr les déprncses

coratuies ou poiur renconitrer <les bous provin-
ciaux. il nu'a pii. atten'd me loncgtemî ps qu'on se
dclet à uiocetréal à lui acheter ses let tres dle
chancg.e ;il aucra <lé les expiédier à Newv-York,
<i il aura otu due sucite P argenlt docnt l a vait
besoin. C'est /bien dl.>îî cmac qu'il cci, soit a incsi;
c'étai.t piourtanct unuo belle occasion pîocr jeter
les hanîcts cris..

nocesuiNrs runr.ETrErram cEs.- LAssomi-
blOc Législative, à sa dernîiére s.ession, avait

ordou p'implression en F'rcînrais îles eotu-

maenta sivnå, qui Tieincntn Ptre pubiés;
ce sont - O 0 Sapport sur ls ngién-de lu-
lermpérauce,; 20 npcort an i ldes enes:
Noriale da ms le H. C. pour ?;3 lo ep-
porF ani sujets des Ponts ontre l'le de Ment-
réat et lI'le Jéss s ur lOttaa :4.0 Deurré-
punses ac sujer des.réservey du GIergé dàiînu

le H. C.; 5 O Documets rnlatifs à la rAch-
~le M.Moore Kelly; 60 ©Dobuments XreL7tfi-
à la; destitutionglde Dr. Telifor àToronto.

SitGui EU GO itRNMNTc.-l.teon:de.,déeisl~
encore ; on ?Ici iline àdire que Montréal ce..
d'ttre c2iipitale oun parle encere du système ai%-
ceruîctif entre Quebec et Torotto. - Pour.nwi.
j'incline tonjouiomrs à croid qie QîuLbec vapren
Ire la place de Montréal comme Siègn c(il
Gou Vernmenct, qui y restera ensuite. *D'ait-
leurs, je peise <le la décisiont rquce precdra.

hiett le ministérê, dépîcéndà a beaucioup d'la.
umaniire dont T.orinto va recevoir Lrd Elgin--
Si S. E. y a ine bonne- réception (comiiIçc'
devrait être), et si cette villelà cessait ser
émeutos cent imîcellos, alors penît-:tre aut-
ell-- ep-'u'Zqe chacnce- c'est ce gn'on verra.

.NcFNM,.r&.-.Un incendiarre a essay* di-
nmacclhe dtliflire brûler la maisou et dépinci-

dances de M Smîîith à griffintown. Heucrdcî-
sement g e i Sitli.'en vet aperçu à temps»cc
il n'y a eu'fortement un-
domimagé. Uicendiaire n'a puts été saisi-

Il 5cteLmZr'Crr.-Les Stei nrs Grises de cetcu
ville réelcamenrccCt en ce moment de la mcni ci-
palité de cette ville la somme de £65,, étanît;
le monuact des dommages gu'ont éprouivês
leurs propriétés daisI'ilccendi d.r Parlement
i En sorte qu'actinellement les *mmag-s me-
emmués de la Corporation et fitits pai les

menti irs se montant .- £1 175 ! !
coLræu'cnr.- Les Officiers- les Compagcniez;

de pomiiupiers fmît une collecte par la ville p>lir
venir en aide à la erive el Penfant du pon-

pi-r tiré uic fbcî rie 'Roti Donégana et pcur
augmeuerje fonds de bienfaimace de certe

société, ce fondsu n'étanut Ci ce moment qure
très peu conilérable. Le secrétaire de l'as-
sociatiun fi it u misppel chaleureux à la ghié-
rosité des citoyens et des Darne de Moat-
réal ; il espère qu'il sera emendu, et soices-
péranîce, je cro- ne sera pas déçue.

DRtnESit NOUvELI.ES DE LORD ELGM.- acS
le Dictrict de de Niagara, 8000 personnes set
sont rendus aniprès dle S. E. et loi ont prét.ent-
té uce cl-es-e des ptis flatteuses. à 'aquuelle
Lord E cina répondu avec PlaLfELbilité q ci lc

Li ist ingcino.-A. Dannydle, où S. . E- n'était
pas-attcdla, le gouverneur a. étéreçu oic ie
iuct nmieux ; ime collation iii a été aflcrâ ;
L'hon . Bocclton s'y trouvait. Quant à. ''o-
ro , le. ConI. e de Ville y ut adeoipté, apru)sde
trés louas et violents débats, cile adresse .à
Lord 'gini la visioii a été le 17 contre 4,
Oic pirait craindre que les Tories nî'y. inisn-
t.ent le gyonrverneu r. s'il y fuit une entrée offl-
cietle.-A Dunuîdas, Lorut Elgin est ivvitô et
sera rcçu au miiiiilie ie la joie des acclanationi
de toitu la pulaiitioncî.

miuven. -A Bytown. les libéraux ont con-
voqiué tinnudi une asseimblé-e pour adopter un

adrese à S. E. et linviter à visiter leuirviile.
Maisles Tories et ornîristes de Bytvni et des
cam gcnies cvircnuntes sy sont rendius en
nusse et ont causé dlui troable. On a échang

dos coups el poimgs,båtons et roches, et filu-
lament't on a eii recocirs aux mucues à feu. Les
troupes sont intervenues, out fi.t quelqies:

procmrs et disperse l fotule. Ou dit quo
prs personnes ont té tuées et blessées.

r orts.oiit ceux desjurui x tories ; ca.
saur bientôt ac jlste a quoi s'e teir. Den.c

jours auparavent, il y a ei a Toronto tino
éumente le Théâtre semblable à celle de uP.
paisible ville cde Moteéal. On ne dit pas
u'il y ait ec udLes vies îpercdlies.

CuAnL.Es-EDouÂn.
--.'gr. de. l.t ' uiccoiup mieux.
-Mgr. Portier, Evêque de Mobile, -ro-.

nant de Gate,est dans notre ville depuis dcu:c

Nous t c par nosl clfnges dc ce n-
tini, ue de sérieuscs difficuhés irenacent de
s 'lcver entre la France et les Etats-Unis. M
Poussin, ministre françis été con eédrié atr l
Président Taylor: d'autre part, il~ uraît que
le gouvenement Fraitçais refuseia1 d'agx-êer

Mt. ives, comme mcinistre des Etats-is
NiaIs nue puons donner autjotird'luîi-le. détail

des causes rie ces diférends .

,accx.'. LAFVmNAN.-M. Iafontîainic'.na
jaimais iaman â à ses adversaires politiqtIes
la sanction î ses actes ptuiblics, et quahid il a.
pris les rnes dii C pouvoir, il ie l'espérait paat

n>on <'lis, il crnmptait simplllemient suir P'appii
cord ial deT ses amuiis, et cet a1ppui cie lai a pasi
ciore famnqu é. Il l-cirt se rime de centx qli

cuil li stup1ide pirètenîtion rde le rendtre solidc -
re dle hialproraitioineactuetle dui commrce
C'est le râle dIe la dlémagogie expiranite I...

Journalw de Québec.
Un båtinnnt appartenant à l'honorable PJ.

Carnerou, jauuceanît 300 tonneîaux et ehargé de
chónec tuàt arrnvé à Qccébeca, de la. niir S-

.denhilami.gnîi se jette dans la rimire. Sainte
Claire ; deux atutres bâtimienuts diuxmem pru...
gyeagei, chargots cuissi dle chéne et appaî'rtenant.
ail mîîme. sonit-ut tenidus à Quîébec de jour euc..

jo>ur. C'est le pîrennere pics vest un nouveau
comilumerce qmc pren:ira bie.ntôt des proportions
q î'nî cie luo suoup~çonnuait puis. Idem.

ATTKENTION!l
Oui ipimtie- à cet Office:t

Adresses,

Billets d'ltu yiùatio n
Letreus fnternires .
Et fofbs de toutes fr'oîrs

A meilleurs marché que partout ail'er
S'adresser à

JOS .rEPI-r vE'LVI
ymprimet des ilfriangCS c ees-

St. Denlis près le 'Evcé.
.NMontréal, 21pptembr 8'..

1'.


